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Dans l’antre du gardien 
du temple de l’osier
MONTAGNY-PRÈS-YVERDON Ses mains tressent le rotin 

depuis toujours. Par passion, tout d’abord, puis 

par nécessité. Il y a vingt ans, Michel Québatte 

en a fait son métier, après que des ennuis de san-

té l’ont forcé à se reconvertir. Le seul vannier 

indépendant de Suisse romande regrette toute-

fois qu’il n’y ait pas de relève, lui qui aime tant 

partager son savoir-faire. Il en fera d’ailleurs la 

démonstration lors du Festival mondial de l’osier 

et concours de vannerie, cet été en Pologne, où 

dix-sept joueurs de cor des Alpes l’accompagne-

ront.   PAGE 4 

ORBE

Le pâtissier Philippe Guignard revient de 

loin. Epaulé par son épouse Roselyne, il se 

confie sur sa traversée du désert.  PAGE 6 

SNOWBOARD FREERIDE

Le jeune Eliot Dänzer, de Corcelles-

sur-Chavornay, est devenu mardi 

champion du monde juniors.  PAGE 15 

YVERDON-LES-BAINS

Le meurtrier de l’avenue Haldimand 

face aux juges à Besançon (F.).  PAGE 3 

Michel Québatte dévoilera toute sa dextérité lors du Festival mondial de l’osier et concours de vannerie, qui aura lieu en août en Pologne. CAROLE ALKABES
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Un vannier 
défendra 
les couleurs 
suisses 
en Pologne
MONTAGNY-PRÈS-YVERDON 

Michel Québatte tresse le rotin 
comme personne. En août, l’artisan 
se rendra au Festival mondial de 
l’osier et concours de vannerie avec 
des joueurs de cor des Alpes.

LAURIANE BARRAUD

Michel Québatte est dans son élément, 

dans son atelier situé dans la zone indus-

trielle En Chamard, à Montagny-près-Yverdon. 

L’homme de 62 ans a de la peine à rester en 

place. Il zigzague à vive allure, passant d’une 

pièce à l’autre, pour montrer sa passion sans 

limite pour son métier empreint d’une cer-

taine magie: la vannerie. «Quand je tresse le 

rotin, j’ai l’impression que tous mes problèmes 

s’envolent, explique-t-il. J’ai vraiment le senti-

ment de m’échapper.»

Dans cinq mois, il rejoindra la Pologne pour 

représenter les couleurs helvétiques au Festi-

val mondial de l’osier et concours de vannerie. 

Il sera accompagné par dix-sept joueurs de cor 

des Alpes, un lanceur de drapeau ainsi que par 

Simone Rüppel, une vannière vivant outre-Sa-

rine (lire ci-dessous).

Au milieu de la zone industrielle, son atelier 

détonne. Et il a tout de la caverne d’Ali Baba: des 

chaises et des meubles restaurés, un fauteuil 

roulant du XIXe siècle, une coiffeuse, des objets 

de décoration, des boucliers et des casques de 

combat celtes, ou encore des coffres et d’autres 

bahuts. Autant d’objets qui sont passés entre 

les mains de Michel Québatte, qui leur a don-

né un second souffle en y ajoutant sa touche 

personnelle. «Je travaille uniquement dans la 

création, je ne suis pas un vannier standard, 

précise-t-il. J’effectue aussi du travail sur-me-

sure à la demande de certains clients.»

Créativité sans limites
L’artisan marque un temps d’arrêt plus long 

devant ses paniers. L’agréable odeur de bois, 

qui prédomine dans la pièce, est d’autant 

plus marquée à cet endroit. Ici, la créativité 

de Michel Québatte est exacerbée et n’a pas 

de limites. Ses paniers n’ont rien de classique. 

Loin de là. Un cep de vigne en guise d’anse, 

une horloge incrustée, un porte-bouteilles sur 

le haut et des formes complètement revisitées 

rehaussent les objets. Un savoir-faire unique 

qu’il présentera en août en Pologne.

La vannerie rythme sa vie depuis toujours. 

S’il s’est lancé sur le tard en tant qu’indépen-

dant, il y a vingt ans, il pratique cet artisanat 

depuis son plus jeune âge. «J’ai fait une école 

complémentaire à 15 ans. Nous travaillions le 

bois, le fer et, en parallèle, le rotin. Ça a été une 

véritable révélation, poursuit-il, sourire aux 

lèvres, tout en s’asseyant à une table de son 

atelier. Surtout qu’à l’école, je voyais davan-

tage l’oiseau dans l’arbre que la grammaire sur 

le tableau noir.»

Enfant de Grandson, Michel Québatte a 

appris le métier de monteur électricien. Il a 

travaillé chez Leclanché puis s’est orienté 

dans la maintenance de brûleurs à mazout et 

à gaz, avant de bifurquer dans la gestion de 

l’eau. «Nous prenions des mesures dans les 

montagnes pour alimenter les communes en 

eau. J’ai vu des paysages somptueux», se sou-

vient cet homme aux beaux yeux bleu clair. 

Ce touche-à-tout a ensuite ouvert une société 

d’électroménager avec son frère Jean-Claude, 

dans les locaux qu’il occupe actuellement. 

Durant ses vacances, il se rendait en France 

pour suivre des formations de vannier. Et il 

a réussi à toucher le haut du panier en étant 

intronisé au sein de la Confrérie des façon-

neurs du noble osier.

Au chevet des personnes 
en situation de handicap

La success story familiale s’est brutalement 

arrêtée quand Michel Québatte s’est mis à 

souffrir d’une hernie discale. Après une opé-

ration, le verdict est tombé: il devait quitter 

l’électroménager. «J’ai alors décidé de m’instal-

ler en tant que vannier indépendant. C’est un 

métier où l’on vit de passion et pas d’argent», 

prévient l’homme qui a deux fils. Le vannier 

s’est diversifié en tissant des liens solides avec 

l’Ecole cantonale d’art de Lausane ou encore 

avec l’Université de Lausanne. Il faut dire que 

cet amoureux de la nature aime partager son 

savoir-faire. Il donne régulièrement des cours 

aux personnes souffrant d’un handicap, grâce 

à l’association Procap Nord vaudois, dont il 

est président et membre du comité depuis 

plus de vingt ans. «Ce sont des personnes 

indépendantes, qui vivent chez elles et qui 

sont bénéficiaires de l’assurance-invalidité. 

Le tressage leur permet de s’évader et d’ou-

blier un instant leurs maux», note encore 

Michel Québatte. Il faut dire qu’il s’est beau-

coup investi pour améliorer les conditions 

des personnes en situation de handicap. Il a 

notamment donné l’impulsion pour que les 

accès aux châteaux et aux musées vaudois 

soient améliorés. Les monuments de Grand-

son, celui de Chillon, ainsi que les Grottes de 

Vallorbe en ont notamment bénéficié. Mais ce 

n’est pas tout puisque l’artisan se rend égale-

ment dans les maisons de retraite, où il pro-

pose des activités en lien avec la vannerie. Ses 

petits plus, mais pas des moindres, ce sont son 

chien et ses deux colombes apprivoisées, qu’il 

emmène avec lui. «Comme ça tout le monde 

peut participer», explique encore l’habitant de 

Valeyres-sous-Montagny.

Aujourd’hui, Michel Québatte aimerait 

transmettre tout son savoir-faire à un passion-

né comme lui. Surtout qu’il est le seul vannier 

indépendant en Suisse romande. «Derrière, il 

n’y a pas de relève et j’aimerais vraiment trou-

ver quelqu’un qui fera perdurer cet art.»

Passionné par son art depuis l’enfance, Michel Québatte en a fait son métier, il y a vingt ans, à la suite d’une reconversion professionnelle. CAROLE ALKABES

«Derrière, il n’y pas de relève 

et j’aimerais vraiment trouver 

quelqu’un qui fera perdurer 

cet art.»
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Un talent à faire pâlir d’envie.

La Golf.

Dès fr. 20’000.–*.

Esthétique épurée et équipements haut de gamme: de génération en génération, la Golf s’impose toujours avec classe dans sa 
catégorie. Dynamisme, élégance et fonctionnalité lui confèrent une puissance d’attraction irrésistible. Radio numérique DAB+ et 
systèmes d’assistance innovants, comme la détection des piétons, le détecteur de fatigue ou l’aide optionnelle à la conduite dans 
les embouteillages, s’ingénient chaque jour à vous faciliter la vie. Venez vite profiter d’un essai et découvrez la Golf de plus près.

Demain démarre aujourd'hui.Demain démarre aujourd'hui.

*Exemple de calcul: Golf Trendline 1.0 TSI, 85 ch, boîte manuelle à 5 vitesses, consommation en énergie 4.8 l/100 km, émissions de CO₂: 
109 g/km, émissions de CO₂ liées à la fourniture d’énergie: 25 g/km, catégorie de rendement énergétique (CRE): C. Prix courant: 
fr. 20’750.–. Prix effectif: fr. 20’000.–, déduction faite de la prime VW de fr. 750.–. Modèle représenté: Golf Berline Highline SwissLine 
1.5 TSI, 150 ch, boîte manuelle à 6 vitesses, consommation en énergie: 5.4 l/100 km, émissions de CO₂: 123 g/km, émissions de CO₂ 
liées à la fourniture d’énergie: 28 g/km, CRE: D, suréquipements inclus (pack R-Line „Extérieur & Intérieur“, pack technique, peinture 
métallisée, toit panoramique ouvrant coulissant, jantes en alliage léger 18 pouces „Jurva“). prix courant fr. 46’050.–. Prix modèle spé-
cial: fr. 42’110.– (avantage client fr. 3’940.–). Prix effectif: fr. 41’360.–, déduction faite de la prime VW de fr. 750.–. Émissions moyennes 
de toutes les voitures neuves commercialisées: 137 g/km. Promotion valable du 01.01 au 28.02.2019. Prise en charge des véhicules 
neufs commandés: jusqu’à 14 jours après livraison auprès du concessionnaire et des véhicules en stock: d’ici au 15.03.2019. Sous ré-
serve de modifications.

Garage d'Essertines Bovay SA
Rte d'Yverdon 19, 1417 Essertines-sur-Yverdon
Tél. 024 435 11 62, www.bovaysa.ch

Un tranche de folklore helvétique
Ils seront près d’une quarantaine de per-

sonnes à se rendre en car à Nowy Tomysl, en 

Pologne, pour le Festival mondial de l’osier 

et concours de vannerie, qui aura lieu du 21 

au 25 août. Outre les vanniers Michel Qué-

batte et Simone Rüppel, dix-sept joueurs 

de l’Académie suisse de cor des Alpes ainsi 

qu’un lanceur de drapeau seront du voyage. 

Lors de la Fête romande de yodleurs, qui a eu 

lieu l’été dernier à Yverdon-les-Bains, Michel 

Québatte a fait la rencontre de Jacky Domont, 

membre du comité de l’Académie suisse 

de cor des Alpes. «Je lui ai proposé de venir 

en Pologne avec nous, explique l’artisan 

nord-vaudois. J’ai contacté le commissaire 

du festival qui a été ravi. Ils joueront lors de 

l’ouverture, du repas de gala et de la clôture 

du festival.» 

Pour financer leur déplacement, Michel 

Québatte a pris contact avec l’Ambassade 

suisse à Varsovie. Elle a accepté de prendre 

en charge une partie du séjour. «Nous allons 

passer trois jours à Varsovie. L’ambassade 

nous a invités et souhaite nous rencon-

trer», se réjouit-il. Et Jacky Domont d’ajou-

ter:«C’est un honneur et c’est assez extraor-

dinaire de jouer dans une ambassade. Pour 

moi, c’est une première.» Pour boucler 

leur budget, un repas de soutien aura lieu 

dimanche, dès 11h, à la Taverne du vigne-

ron à Valeyres-sous-Montagny. L’apéritif 

sera rythmé par le son du cor des Alpes. Puis 

une fondue sera servie avant un concert de 

l’Académie suisse de cor des Alpes, à 15h. A 

noter enfin qu’une partie de la recette sera 

versée à l’association de vanniers handica-

pés de Nowy Tomysl, lors de leur voyage en 

Pologne. • L. B.


